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Los ,»âh^ un fmiT-hnurf1n„s (f.«. .V.) font Rf^néralomont t.Mir apparition au

,.,.„m...nr..n,.nt .!. mai. I-.ur s.-ulo fonction est <U' f^'-n'lcr la n-.n.-._ lout

1,. n.^t,. (le l.ur vir est ai.-olu.n.nt inutile et à la hn .U- VvU- lU .ont el.asses de la

niehe par les ouvrières, e,<-^(-TiiU'nwni plu^ morts (,ue vifs, et pas toujours

"""L's phases par lesouelles pas^nt l.:s divers individu- d'uue ruche dans leur

dcvcloi.i...nent sont les ,nên>es, n.ais la durée de ces phas, . varie. La re.ne d^-'pose

au fon'l .!. la crlhdeun .euf petit et hlanc; s. c'.-^t une c,.llule de maie, cet œuf

produit un n.ale. Trois jours plus tard il édot et la larv, ,.et.te et blanche, est

Lurrie i.ar les ouvrir.res uvec du n.iel et du pollen; cuh, ou six jours après elle

,.st ..on ,l<M.n>ent dév.lopp.V et elle remplit toute la cellule Les ouvrières

iM.uehent alors la cellule au moyen d'un c.nuvr.le .1.' cire et la larve se tisse un

,.„con de M,ie line. Klle change alors de peau pour la .lerniere fois puis elle se

transforme en une nymiihe < l'un lilano crème dans laquelle les parties de

l'alMillc future sont visihles. Quan.l le dévelo,,pement est terminé, l'aLeiUe

pirfVite coui.e le .ouv.rcle qui recouvre la cellule dans laquelle elle s .-t (leve-

Oum'-e et -ort La jeune ouvrière s'occupe d'ahonl .h' soigner le couvain; ce

n'e't <iue plus tard .,u'elle est employée à la récolte du miel. Le tal. eau sui-

i»ant indi<iue le temi)s approximatif passé par les difTerents mdividus dans leur

développ«'inent:
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1 'a|>iculteur doit étudier avec le plus grand soin h-s habitudes des aheilles;

uni' connais-aiicr parfaite de ces lial.itudes est essentielle à la bonne exi)loitatioii

du rucher et au succès des manil)ulations. Bien des gens sinia-çinent que la

caractérisli(iue principale d'une abeille est sa pi(iûre, mais ils s,, trompent. Si

lès manipulations sont faites avec le soin et l'attention voulus on ne court (lu'iin

inininiuni de riscpies d'être pi(iué. La visite <les ruches doit se faire pi^ndant le

j„ur. .|uand les abeilles travaillent. On doit les déranger ail-si p, u (lue possible

surtout pendant les jours couverts ou (piaud la pluie meiiac.'. car c'est à ce

moment (lu'elle- sont le plus irritables. 11 ne faut pas les examiii. r le M.ir et ii.'

le fain\ dan- tous les cas, (pie lors.pie cela est nécessaire, sinon le> aiieilles 1rs

plus douces cliangeraient de caractère, l'-viter les mouvemi'iits bru-(pies et

sac.adés. truandOu t xaniine des ruches, ne pas les tenir ouvert.'s trop long-

triniis et évitiT autant que p,.-ible de les visiter quand le tenqjs est froid, car,

comme la température île la ruche est plus élevée (lUe la température exté-

rieur.-, I<' couvain p^^urrait se r.'froidir. Le- ab.'illes n'aiment pas la ouleiir

noi'-.-: il vaut .l.iiie lui.ux jx.rter .les habits .le couleur claire daiis le rucher.

Avant d'ouvrir la ruch.' iiour l'examin.r. euv.)ver (luel.iues bouiït'.'s de fumée

dan- l'eiitrt'e; iiuand on enlève le couverch' on soulève la couverture à un bout

et on env.)ie eii.'.ir.' (juclques boufï.'es de haut en bas, entre les cadres. Les

ab.'illes ainsi trait.'es se gorgent de miel et elles sont plus faciles à manier dans

cet état. Il faut prendre gar.le de secouer la ruche, et toutes les opérations


